
LE PRIX COURANT

Log Cabin <mêème» prix que ittie Chiot)..
goutte.&r. Standard . - . .72% à 77%
Boulter. h-arly Junî,,. ' 77 à .82%
Boulter. ' 8w. %Vinkle .87 I 92/
Boulier, l'xL Sitteci . . 1.37% à .2
Sizncoe (mêniffl prix gîte Bouilteri

Fi.vt's, 2 lits. -2 doz par caisse:
Refuge oit (ilden Weai

littli' Chiî'f .7, à 80
Leg t'abin Id à .80
Bouiter . 7214 à .7714
Stmcoîl .724 à 77%

"raicii, '2 Itîs. *. doz. par caisse:
Iloliuy. sirop épais -. 1.40 & 1.45

Sit ioiài sommites iený renseignée, il se
pouri t fairi' (Ille les prix dles pois soient
Plus dî ' an.s îîî'cu'<jours.

LE PORT DE MONTREAL

Rapport annuel des Commissaires

Loî'cono î'Iîussa i-.,'l li ont île Mloutr&,il
viennent die re'ndre pîutîlic le*ur rap)port

conc'ernnti li-s icji(ratiiNi dei l'année~
1908,

Noîîu.ci atiîî ne il, selgager urss
lteir à tiri lî'xtt':il qui' nus on <lon
nons cirî~îs 'Nous attirons leuir ai-
t-'uîttout tott, pariticuiètre' sur le îiévelop-
po(nienit (Ili i prt national î'analis'n qui.
ait point dei vite it trafic. prenîd une place
p r<' potiiSrau t't, liii los port.- il il0'o11

ni'ut ntordi-amîéricai n.
Avec quelqutes efforts encore, efforts

qui signalenît les -ommiiissairesl, notre
port nationtal serai le mieux aménagé et
l'e mexouttillé 4lui Putisse exister et. par
COlls(iiueîit. o'n miesture le répondre à
toits les besoins d'îun pays qui a de vaates

d's iutliai "c' qît Il a <'imme-nses l-es-
sotrces "t la %0IMtt'~ (IV les exploiter.

Dans ce rapport. les î'otilns.salrets dé
c.:îrc'tc qîmîttie( étudfe faite par eux à l'é
traitgîr li'ur a révélé te fait quie l'on a à
Nlitréal l'occ.asion uniqute de créer un
grand port avec utn capital beaucottp
iiiit )iirc (Ile celui tiécsaIre pour la

ilti entreprise <en qiielqu'aitre partie
île l'Apéiqiîe litl Nordl.

1*1 port de Montréal est le seul clans
'cettLe in1-t jecicihrd (ili c'ont intent qui
pis donnileiiti'r a<cck; si niliiita.némenit à îles
ii'tli-es cîcîSiliqimes iide 5,0 tonnes et

à (les navires dle riviè%re Pouvant trans
porter ilio cargaison -41p 2.()0A tonnrs

Les i 'socailie peuv~ent aintsi re
motnter' st' lnei saii i .0 I <s

et toIre ;%'stèii, lJe, navigratloni In té<rieu re
lit' coiitiic lc'it'i uf Si' u'Il dlistance (je

m.0 iilles.

levOlqune lC' (Isitl( dlit commerce, cio
Montréal i'st pluts considlérable (Ie celli

delotîtit tre, port cIt' l'..<iinéiqite <lit Nonrd.
à "excepiton di, New Yiork. lie tonntage
des inavires quli nou1s visitent a dJoil<' ci

ciliq ans

A\ pari Nc'wVnr i a été t raiiuir
té 111is c1-. viw':agiiirs danîs iln ports c'ana
it'ts î'îî 190-. duui' laitis toits les torts5

aui ii i iéiiI

Les porte européens ,et antiricains 8M -

ornéliorés au COUL de sommes conmdéra-
bic.. Le port de Monitr4gl occUP0 U»e
position ique en ce sonli queieutoe Uc.
rives sont la propriété de la ation qui
îi'a pas un içou à dépenser pour l'ach&t
de terrains.

P'ar suite de ma situation exceptionnelle,
Il est destiné à devenir le grand centre
(]*expiorta'tion océanique. Seule -l'indiffé-
rence dcea Caunadienîs pourrait eumpêcher
(lo s,'accomplir une ai brillante destinée.

l.eq commissaires ont la terme convic-
lion que le p:us bel avenir attend inotre
port naltional. î't c'est <dans le but, disent-
Ils. (le ne pas nous frustrer nous-imes
lus I itirnensesff avanitages qui nous sont
offrerts. q1u'il nous demandent die les ai-
dier et de' les approuver dans l'eýxécution
dlîun vaste plan d]amnélioration et d'agrau-
dissenient.

Pour nous montrer le travail fait de
puis qulusannées. le rapport nous
cite les faits sivants:

IAe Moqtut Royal. du Pýacifiquef CÉaa
ie'u. déchargea sa cargaison dle 4,250
tonnefs et en prit une aut re de 9,.500 ton.
res en 53 heures.

i.'H4eaprian. <le la ligne Allan. a dé-
chargé sa cargaison et en a replris une
autre en 40 heures.

L.e temps mtoyen dans les port-s d'Eu-
rope pour décharger et reprendre une
cargaison de 10.000 tonnes est de 14
jours A Montréal la manutention d'une
cargaisian de 13.750 tonnes n'a pris que
trois jours.

Au cours de l'année 1908, le nombre des
riMýviries océaniques a été de 789. soit une
diminution de trois unités sur la saison

préédete.Le tonnage total de cms na-
vires a été de 1,958,604. soit une augm'en-
tation de 32.618 sur l'année précédente.

[Eh- ces navires 711 étaient en fer et on
acier, avec un tonnage de 1,955,758. Les
28 autres, en bois, n'avaient qu'un tonna-
ge de 2,851.

Ie nombre les navires de l'intérieur
setélevé à 12.433 avec un tonnage de

1-589-424. soit une diminution de 1.986
navires et de 31.à26; tonnes, Le grand to-
lai (les navires a donc été de 13.173 et le
tonnlage (le 5,548.028. tine diminution de
1 .1189 navire-, et une augmentation dle
i (192 toures.

Aut coites (le l'année 1908, le coût de
Mnanutention (les marchandise n tran-
sit a été diminué de 22 contins par tonne.
soit une économIe totale de $90.000.*

Comme cette réduction porte sur les
importations et les exportations de mar-
i-hascii(Ie, venant de tous les points du
'ta Vs ou leur étant destinées, l'on a -un
4'emple frappant du caractère national
teP notre port. dont l'ad mi1nistration et le
téhv"oppement devraient Intéresser tous

'iCanadiens. disent les commissaires.
* fr'<.Economnie et Rapidité", telle

'la dvisê qui nie manquera pas. si elle

.t -toJours suivis, de fure augmer
considérablement le chiffre de notre coin-

Au cou rut e V-aùtnê, dlmipeaim tm-
vaux ont étd né 1 btumeft, ýÙ arte
que pour la saison de 1909 notre port Se
trouve être équipé ce" Jii'pe l'a en-
core jamais été Précèdennnt

Malgré cela, cependant, le volumne du
commerce gugment.. d'une feoan telle
ment rapide que les travaux d'amélioe-
tion ne doivent pau se ralentir ei noma
vouions répondré aux exigences d'un tel
trafic.

La saison de '1908 a grandement
prouvé la sûreté des élévateurs à grains
et leur incontestable utilité. On di-
iiait en 1907 que l'élévateur des Commis-
saires du Hàvre n'était pas sûr. Ces rap-
porte étaient mal fondés. lis ont cepen-
(tant eu pour effet de détourner de Mont-
réal, une quantité considérable de grain
et réjouir les adversaires de la prospé-
rité de notre ville et de son port.

Les commissaires ont fait exaniner
leur élévateur par M. kr'thur 8&Int-Lau-
rent, du ministère des Travaux Publics,
qui a complètement rot uté ces avancés
erronés. Pendant toute cette saison, ce
élévateur a été en opératioin et a conitenu
autant de grain qu'il en pouvait contenir.
C'est ainsi qu'on y a manipulé 1,078,2,89
boisseaux de grain en 1907 contre
8,066,350 on 1908, soit unie augmentation
de 7,583,0-61.

Ces chiffres parlent par eux-mêmes, et
se passent de commentaires. Il a fallu.
pour répondre aux exigences du com-
merce, doubler les équipes d'hommes et
travailler nuit et jour.

L'année 1908 a également vu se ter-
miner. les Immenses galeries tfaisant- nom
muniquer les élévateurs avec les diffé-
rents hangars permanents et les diffé-
rents quais, en sorte que tous les na-
vires peuvent recevoir leur chargement
de grain à leurs quais respectifs tout en
prenant le reste de leur cargaison géné-
rale.

C'est ainsi que quatre navires peuvent
être chargés à la fois et recevoir chacun
15,000 boisseaux de grain à l'heure. Ce
système est le plus complet et le plus
Perfectionné du monde entier.

La route du St-Laurent es de plus en
Plus Populaire chez les e;pOrtateurs de
grain. Pas moins de vingt cargaisons
complètes ont laissé Montréal pendant la
dernière saison, pour les ports russes et
ceux du bassin de la Méditerranée. La plus
grande partie de ce grain était cepen-
dant de Provenance américaine et avait

"#é 'vendue à la bourse de New-York ou
à celle de Chicago.

Les commissaires attirent l'attention
des armateurs anglais sur le fait que ce
commerce Pourrait bien leur échapper
un jour ou l'autre. En effet, les navi-
res scandinaves fréquentant nos eaux, et

Pour vos Etèt-. de' L,'iir, dte Comptes, Bittets demsîcdez à votre imprimeur tes p&pieri "Buirmeu Bond," "Wind$Or NUI& Special" Ou ''Silver Strea.--


